
 



 



 



 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

Le Crêt-Meylan, où se situait l’entreprise de Louis Audemars.  



 



 



 



 



 



 



 



 



 



 



 



 



 
 
 
 



 
 

L’entreprise LeCoultre en 1874.  
 

    On l’a vu en partie introductive, le texte de Hymans, amputé de sa première 
partie, avait paru dans le journal Tic-Tac de l’entreprise LeCoultre, numéro de 
septembre 1953. Sous le titre :  IL Y A QUATRE-VINGT ANS.   
    A la fin de cet extrait le rédacteur du dit journal pouvait écrire :  
 
    Le tableau est certes flatteur et ne met en relief que les lumières. Il n’en reste 
pas moins vrai que ce sont les hommes de cette époque qui ont posé les bases de 
l’industrie horlogère et telle que nous la connaissons et qui sont arrivés à 
l’époque à surmonter les effets d’une crise très dure.  
    La fabrique américaine qui cherchait à faire de la concurrence à notre 
horlogerie suisse n’était autre que la Waltham Watch Co. Celle-ci, lors de 
l’exposition universelle de Melbourne, avait frauduleusement cherché, par des 
dépêches et des réclames mensongères, à faire croire qu’elle avait obtenu les 
deux premiers prix pour la fabrication de la montre. Il a fallu une protestation 
officielle du conseiller fédéral Comtesse pour réduire ces prétentions éhontées, 
dit un chroniqueur de l’époque. « Les Yankees, ajoutait-il, peuvent fabriquer de 
très ingénieuses machines pour désosser les porcs, mais en fait d’horlogerie, ils 
ne feront jamais que de la camelote ». 
 



Note sur l’auteur, Wikipédia :  
 

Louis Hymans a été professeur d'histoire au Musée royal de l'industrie, 
journaliste au quotidien bruxellois L'Étoile belge, et député de Bruxelles 
de 1859 à 1870. Il se souvient des "visites occasionnelles" de Paul Julius 
Reuters, à L'Indépendance belge l'autre quotidien belge et du fait qu'il 
"pouvait parler sans fin des pigeons voyageurs et du télégraphe"2. Louis 
Hymans a également été rédacteur en chef à L'Écho du Parlement, 
après avoir pendant longtemps rédigé le "feuilleton d'art" du journal. Il 
était également correspondant bruxellois de La Meuse. 

Il est l'auteur d'une Histoire de Bruxelles publiée d'abord en feuillets 
séparés expédiés à des abonnés que ceux-ci pouvaient faire relier à leur 
gré. Cet ouvrage est illustré de nombreux dessins et gravures 
du XIX

e siècle et de gravures anciennes redécouvertes par l'auteur à 
l'époque où les chercheurs, comme Théodore Juste, redécouvraient 
l'histoire de la Belgique. À travers les pages écrites par Louis Hymans, 
ressuscitent des sites bruxellois et des événements déjà disparus à 
l'époque, mais aussi des aspects de la ville qui allaient disparaître 
au XX

e siècle. Inachevée à la mort soudaine de l'auteur, l'Histoire de 
Bruxelles est achevée par son fils, Paul Hymans (plus tard ministre des 
affaires étrangères du gouvernement belge en exil durant la guerre 
de 1914-1918, négociateur et signataire pour la Belgique du traité de 
Versailles en 1919). 

 

 
 

Louis Hymans (1829-1884).  

https://fr.wikipedia.org/wiki/L%27%C3%89toile_belge
https://fr.wikipedia.org/wiki/Paul_Julius_Reuters
https://fr.wikipedia.org/wiki/Paul_Julius_Reuters
https://fr.wikipedia.org/wiki/L%27Ind%C3%A9pendance_belge
https://fr.wikipedia.org/wiki/Louis_Hymans#cite_note-2
https://fr.wikipedia.org/wiki/La_Meuse_(Belgique)
https://fr.wikipedia.org/wiki/XIXe_si%C3%A8cle
https://fr.wikipedia.org/wiki/XIXe_si%C3%A8cle
https://fr.wikipedia.org/wiki/XIXe_si%C3%A8cle
https://fr.wikipedia.org/wiki/Th%C3%A9odore_Juste
https://fr.wikipedia.org/wiki/XXe_si%C3%A8cle
https://fr.wikipedia.org/wiki/XXe_si%C3%A8cle
https://fr.wikipedia.org/wiki/XXe_si%C3%A8cle
https://fr.wikipedia.org/wiki/Paul_Hymans
https://fr.wikipedia.org/wiki/1914-1918
https://fr.wikipedia.org/wiki/Trait%C3%A9_de_Versailles
https://fr.wikipedia.org/wiki/Trait%C3%A9_de_Versailles
https://fr.wikipedia.org/wiki/1919

